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Editorial 
10 ans déjà d’écrits réguliers et publiés grâce à tous ceux qui 
prennent le temps de rédiger les compte-rendus de chaque 
sortie – je remercie tous ceux qui y contribuent. Dans les 
faits, les compte-rendus sont consignés (quasi) 
régulièrement dans des cahiers depuis mai 1982 et servent 
de supports à la rédaction d’articles de fond de cavités et 
d’Explos Tritons (le dernier étant le n°9 – 1998/1999 – le 
n°10 – 2000 à 2003 est en cours de finition). Cet été, se 
sont déroulés plusieurs camps de nature différente et en des 
lieux très divers ! seul manque le compte-rendu détaillé du 
camp à la Pierre-Saint-Martin, ce sera pour la prochaine. 
 

Jean Philippe Grandcolas 
 
!& 

Le compteLe compte -- rendu des  sor t ie srendu des  sor t ie s   
 

Samedi 28 Mai 2005 
Ain 

Lieu : Crêt des Eaux - commune de Confort - Réserve 
naturelle du Haut Jura – Ain. 
Participant : C. Schaan. 
Après avoir dépassé la forêt, j'ai débouché sur les alpages. Là 
j'ai rencontré un chien qui marchait sur ses deux pattes 

arrières. Il bricolait un automate qui me rappelait quelqu'un. 
Ce dernier répétait sans cesse " la positive attitude ", nous 
étions le 28/05/2005. Un peu surpris, j'ai continué mon 
chemin parmi les fleurs printanières, les quelques plaques de 
neige restantes qui luisaient sous le soleil. Un peu plus haut, 
j'ai croisé un troupeau de brebis qui paissait paisiblement. Ce 
charmant spectacle champêtre me ravit. Je posai mon sac, 
m'étendis sur l'herbe fraîche et me mis à rêvasser. Une 
conversation me tira de mes rêveries. Une brebis avait 
substitué mon portable et conversait avec sa copine au 
Japon. Je voulus reprendre mon appareil, mais elle se sauva 
avec. Je la poursuivis mais lorsque j'allais la rattaper, elle le 
jeta dans une mare remplie de tritons alpestres.  Après 
m'être mouillé pour le récupérer, je retournai auprès de mon 
sac à dos. Un groupe de brebis au regard patibulaire, armé de 
battes de baseball et chaînes à vélo m'attendait. L'une d'elles 
me montrait mon pull. J'eus juste le temps d'expliquer qu'il 
était en fibres synthétiques pour éviter le passage à tabac. 
J'ai ramassé mes affaires et me suis éloigné rapidement sans 
demander mon reste. J'ai filé vers le Cret de Goutte (1621m) 
pour admirer le point de vue sur 360°. Une magnifique jeune 
fille vêtue d'un voile blanc transparent était là. Elle me dit 
qu'elle m'attendait pour m'emmener avec Elle survoler ce 
paysage de rêve. Elle me prit délicatement la main et 
m'entraîna dans les cieux. Nous virevoltions au-dessus de la 
chaine du Haut Jura, le lac Léman. Au bout d'un moment je 
lui dis que je souhaitais redescendre. Elle nous deposa au 
sommet. J'étais vert comme la prairie et à peine au sol, je 
vomis mon casse-crôute. Vexée, elle disparut malgré mes 
supplications pour la retenir. Dépité, je retournai sur mes pas 
en prenant soin d'éviter le troupeau de brebis, le chien 
savant.  
Morale de l'histoire: Je devrais arrêter de machouiller toutes 
les herbes que je ramasse le long des chemins de rando. 
 
Bilan de la prospection : belle randonnée, champ de dolines, 
deux étaient percées mais sans suite ni courant d'air, une 
réelle mare remplie de tritons alpestres ( j'en ai dénombré 
une vingtaine rien que sur un pourtour. 
 

Compte-rendu de Claude Schaan. 
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Samedi 4 juin 2005 
Exsurgence des Grands Raies - La Burbanche - Ain 
Participants : Bertrand Houdeau - Claude Schaan 
Départ de Diémoz à 9H15. A la montée en direction de la 
grotte, nous sommes surpris par le "boulevard". Il y a du 
avoir de belles crues. Cette impression nous est confirmée à 
l'entrée. Deux gros blocs du pilier sud de l'entrée de 
l'exsurgence ont été arrachés et la berge a été ravinée. Nous 
pouvons voir les remblais de notre dernier passage accumulés 
dans la cuvette de l'entrée. Nous n'avons eu à tirer que deux 
gamelles de pierres. En professionnels accomplis et bien 
rodés (et cette fois avec du bon matériel), nous avons oeuvré 
avec efficacité : « une seule phrase de 6 mots ! » La 
progression devrait être d'1m50 la prochaine fois. Retour sur 
Diémoz vers 16H00. 

Compte-rendu de Claude Schaan. 
 

Dimanche 5 juin 2005 
Ain 

Part : Louise – Tim – J.P. Grandcolas. 
Balade prospective dans une ancienne vallée sèche où s’ouvre 
plusieurs pertes dans le secteur du lac d’Ambléon. 
Repérage du Trou du Petit Lapin Blanc (-80) – Ambléon – Ain 
– grâce au GPS. 
 

Samedi 11 juin 2005 
Grotte de Pré de Neyrac – Cubières - Lozère 

Participants : Guy Lamure - Laurent Cadilhac - Christophe 
Tscherter. 
Après l'enfilage des néoprènes, nous nous engouffrons dans 
le Pré de Neyrac à 10h30. Objectif : la poursuite de la topo et 
une virée dans le réseau principal. Dans une ambiance 
brumeuse, liée à la température de nos corps respectifs 
(sympa les néoprènes), nous attaquons la topo  dans la petite 
salle chaotique avant le lac. Christophe aux visées, Laurent 
au carnet et Guy en pointe de mire. Après quelques visées 
nous voilà à l'eau. Le niveau permettra de passer cette fois-ci 
sans apnée avec une revanche d'une dizaine de centimètres 
(c'est franchement plus sympa), malgré tout, la corde sera 
mise en place. La poursuite de la topo se fait sans encombre, 
la direction n'a pas changé entre 270 et 320°. Frigorifiés,  
nous stoppons la topo à 14H00 dans la salle suivant le 
laminoir, à un point central qui permettra de reprendre la 
suite vers les trois départs (total topo environ 180 m). Guy 
part, suivi de Christophe, faire une virée dans le petit réseau 
sud sur environ 60 mètres. Plutôt étroit et peu voir pas de 
CA. Arrêt sur étroiture pénétrable. 
Après un bref repas, nous partons dans le réseau principal 
découvert jusqu'à l'arrêt explo du 25 mai. La suite est 
aquatique (ça change) et bas de plafond (ça rechange). Mais 
après une trentaine de mètre, la galerie est bouchée par une 
faille et le niveau de l'eau dépasse rapidement la taille 
requise. La suite n'est pas évidente, il faudra plonger.  10 m 
avant, une petite conduite forcée, en partie comblée par des 
graviers, laisse passer un léger CA, mais qui est sans 
commune mesure avec celui observé dans la trémie, on l'a 
donc perdu entre temps. Sur le chemin du retour la séance 
photo laisse le temps de repérer deux départs en hauteur 
dans la galerie principale (estimation  à la louche 100 et 180 
m après la trémie en allant vers le fond). Voilà deux objectifs 
intéressants, certains rêvent déjà d'un fossile coloré. 
Sortie à 16h45 pour Christophe et 17h30 pour Laurent et 
Guy. Séance de nettoyage de matériel à la résurgence et 
retour sur St Hostien. 
La suite : 
Poursuite de la topo du réseau principal et des deux branches 
annexes. 
Escalades dans le réseau principal (pas de grosses difficultés 
pour les grandes jambes et amarrage nat). 
Désobstruction au fond dans la conduite forcée (prévoir une 
pelle américaine). 
Plongée du terminus et éventuellement du lac pour localiser 
la sortie de la rivière (+ éventuellement une suite aquatique). 
 

Compte-rendu de Christophe Tscherter. 
 

 
Grotte du Pré de Neyrac – Cliché : Laurent Cadilhac. 
 

Samedi 18 et dimanche 19 juin 2005 
Formation désobstruction - Aillon-le-Jeune - Savoie 
Part. Tritons : Bertrand Houdeau – Fabien Darne – J.P. 
Grandcolas. 
Participants C.D.S. Rhône : 
GUS : Yvan Robin – Gilles Bost – Vincent Lignier. 
Ursus : Eric et Gaëlle Murino – Jean Bottazzi – Carlos Placido 
– Nicolas Faure – Vincent Vieillerobe. 
De passage le samedi soir : Pascale Bottazzi et co – Benjamin 
Richard – Sylvaine Martel – Marc Durdilly. 
Hébergement chez Eric et Gaëlle Murino. Arrivée dans la 
matinée pour la majorité – débat technique jusqu’à l’heure de 
l’apéro puis repas : polenta et lapin cuisiné par Eric. 
Le dimanche, nous montons à 12 dans 2 véhicules 4x4 sur les 
pistes de la station du Margériaz pour accéder à la tanne 
Pique-Glace. Trois ateliers de désobstruction sont ouverts 
pendant une paire d’heures en utilisant plusieurs techniques. 
Certains même « gazeront » une autre équipe ! 
En redescendant nous irons voir l’entrée de la Tanne des 
Biolles et celle très ventilée de la tanne Chavanu. Rangement 
et retour. 
 

Compte-rendu de J.P. Grandcolas. 
 

Samedi 25 juin 2005 
Désobstruction – La Balme les Grottes- Isère 

Part. : J.P. Grandcolas. 
En matinée : désobstruction du trou de blaireau repéré le 
27/02/2005 – creusage de l’entrée qui fait 30 cm de haut 
pour 50 de large – autant mettre au gabarit de suite ! vu que 
je n’ai pas prévu de combi et d’éclairage, je ne peux que 
deviner une suite pénétrable ! il fait chaud ! j’abandonne 
piochon et pelle à charbon en pensant revenir le soir en 
compagnie d’un coéquipier ! 
 

Compte-rendu de J.P. Grandcolas. 
 

Dimanche 26 juin 2005 
Réseau de la Dent de Crolles - Isère 

Sortie Interclub à la Dent de Crolles : Guiers-Mort / 
Guiers-Mort 
Clan des Troglodytes : Laurence, Raphaël et François 
Clan des Tritons : Bertrand et Annick 
A notre demande, nous avons organisé une sortie interclub 
avec les Tritons pour visiter une partie du mythique réseau de 
la Dent de Crolles. Bertrand Houdeau nous a guidé à travers 
ce labyrinthe de puits et galeries, en évoquant souvenirs et 
anecdotes des premières historiques effectuées par le clan 
des Tritons. 
Rendez-vous est donné à 9h30 dimanche matin au péage de 
Bourgoin Ouest. Pour certains, en effet, la veille au soir il y 
avait concert de Zazie et pour d'autre, sortie initiation à 
Chemin Neuf. Bref, une bonne nuit de repos était nécessaire. 
Il fait un soleil de plomb et l'entrée du Guiers-Mort – 
magnifique, soit dit en passant – souffle un air glacial. Le 
choc thermique est vraiment saisissant. Après le casse-croûte 
et l'équipement, on s'empresse de commencer le circuit que 
Bertrand nous a concocté. Il est 13h30 lorsque nous rentrons 
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sous terre. Le réseau sanguin, parait-il déjà réputé pour son 
courant d'air (250 m de galeries étroites), est littéralement 
parcouru par un vent à décasquer un spéléo ! La chaleur qui 
règne à l'extérieur y est certainement pour quelque chose. 
Arrivés au Puits Pierre (P35), Bertrand a l'heureuse surprise 
d'y trouver un équipement refait à neuf et broché. Ce sera 
effectivement le cas jusqu'à la fin de notre circuit. Petit 
accident de parcours : il casse sa pédale en pleine montée. 
Par chance il avait emporté son pantin, dans le cas présent 
d'un grand secours. S'en suit peu après un parcours à travers 
votre boulevard, le boulevard des Tritons. Nous sommes 
abasourdis par l'immensité du Puits Isabelle et par ce que 
nous raconte Bertrand : notamment sa jeune victime et ses 
escalades en dévers, de près de 80 m. On le contourne pour 
déboucher sur le Puits Noir. Bertrand descend en premier ce 
P41 et passe la dev' toute neuve, installée en tête de puits. 
Ce n'est pas le cas d'Annick qui reste bloquée à cet endroit. 
Raphaël descend l'aider et, après quelques jurons bien placés, 
l'affaire est réglée ! Laurence met également du temps à 
passer cet obstacle, se contorsionne tandis que moi je n'y 
vois pas de difficulté : le type qui a installé cette déviation 
devait faire juste ma taille (1m80). C'est bon à savoir pour la 
prochaine fois ! 
S'enchaînent ensuite galeries et méandres, avec une bonne 
proportion de passages en opposition : galerie 9, escalier de 
service – très bien équipé, oui, encore me direz-vous – et 
galerie du bivouac. L'enchantement est plus grand encore 
lorsque nous tombons sur la rivière et la plage, siphon 
shuntable par un réseau supérieur. La succession de petites 
montées et descentes est agréable, et nous rejoignons le 
réseau actif un peu avant la cascade Elisabeth. 
La fin du circuit est vraiment paumatoire. Le labyrinthe, qui 
porte bien sont nom, nous entraîne dans une galerie que 
Bertrand ne reconnaît plus. Oups ! Demi-tour, pas bien long 
heureusement et nous retrouvons rapidement l'itinéraire de 
sortie. Les Troglos empruntent ensuite la vire de la salle de 
l'escalade tandis que Bertrand et Annick descendent au fond. 
Au passage, on observe un magnifique miroir de faille – j'en 
ai rarement vu d'aussi beaux – et nous regagnons la salle 
d'entrée par laquelle nous avions commencé la visite. Le 
paysage visible au travers de l'entrée Guiers-Mort est 
magnifique et nous nous préparons pour la descente aux 
voitures, sous un splendide couché de soleil. Il est 21h00 
(TPST 7h30). 
Ce réseau mérite vraiment sa réputation. Et le circuit que 
nous avons effectué avec ses puits, galeries, méandres, 
étroitures, grandes salles, rivière, etc… donne un bon aperçu 
de la richesse souterraine insoupçonnée que renferme la Dent 
de Crolles. Son équipement flambant neuf est un atout 
supplémentaire. 
Un grand merci à Bertrand pour nous avoir guidé et bien plus 
que ça, pour nous avoir fait vivre cette sortie. On ne peut 
qu'être attaché à ce lieu magique, chargé d'histoire et 
d'explorations. Pour nous trois, un premier parcours avec les 
Tritons… qui en appelle d'autres. 
 

Compte-rendu de François Martin, pour les Troglos. 
 

Dimanche 26 juin 2005 
Désobstruction – La Balme les Grottes- Isère 

Part. : J.P. Grandcolas – Guy Lamure. 
Guy est toujours sur le pied de guerre pour aller tirer du 
cailloux – donc nous repartons vers 19H par cette chaude 
soirée dominicale. Equipé d’une combinaison et d’un casque, 
j’explore un boyau sur 5 m et jonctionne avec une autre 
entrée de « blaireau ». Deux petites conduites forcées 
plongent vers le sud. Un petit air frais frémit dans nos 
narines ! Nous décidons d’attaquer la désobstruction de cette 
nouvelle entrée en mettant au gabarit une tranchée 
extérieure pour œuvrer dans de bonnes conditions ! à suivre. 
Retour sur St Pierre vers 23H et casse-croûte nocturne. 
 

Compte-rendu de J.P. Grandcolas. 
 

Jeudi 30 juin 2005 
Prospection GPS – Massif de la Moucherolle - Vercors 
Part. : Guy Lamure. 

Journée GPS sur le haut du Clos d’Aspres en montant par les 
pistes et l’ancien sentier qui suit la crête des Rochers de Jaux. 
Je commence la séance dans le secteur du scialet des 
Bouquetins : T47 , T47bis et 4 puits à neige dans le même 
secteur ; je continue ensuite un peu plus loin le long du 
sentier par 2 autres puits à neige ( peut-être le T38 et le T40 
) ; je pointe ensuite le scialet de la nymphe et en 
redescendant en direction de la Bourrasque les YB-03-14, 15 
et 16 et plus bas le YB-03-41. 
 

Compte-rendu de Guy Lamure. 
 

Jeudi 14 au dimanche 17 juillet 2005 
Grotte de Pré de Neyrac – Cubières - Lozère 

Participants : Guy et Benjamin LAMURE (16-17/07), Jean-
Pierre et Catherine BAUDU (14/07), Séverine ANDRIOT, 
Emma PONT, Alexandre PONT, Bertrand HOUDEAU, 
Christophe TSCHERTER. 
 « Séjour spéléo-gastronomique sur le causse du Bleymard » 
Jeudi 14/07 : 
Arrivée à l’entrée du trou pour les Baudus et Toph. Après un 
bref repas nous enfilons les néoprènes puis rentrons sous 
terre  à 12h30. En entrant dans le lac sans trop troubler l’eau, 
nous localisons très facilement l’aval principal de la rivière 
(environ 15 m après la mise à l’eau sur la gauche). Cela se 
présente sous la forme d’une conduite d’1 m de diamètre 
environ avec un chenal parfaitement formé au sol. Avec la 
torche, il semble que le plafond se redresse à l’aval, laissant 
supposer une poche d’air. Il faudra toutefois plonger, ce qui 
semble réjouir Jean Pierre.   
Le niveau de l’eau dans le lac est le même que celui observé 
en juin dernier, ce qui facilite grandement la progression. 
Après le passage du laminoir, qui fera l’objet d’une séance 
photos « ratées », nous faisons une viré dans le réseau vu 
lors de la première (embranchement Est après la salle). Très 
vite le plafond s’abaisse dans une ambiance boueuse où 
l’absence de CA ne nous motive pas beaucoup. Après 
quelques reptations grandement facilitées par son petit 
gabarit, Jean Pierre s’arrête devant une voûte mouillante puis 
un siphon.  
Nous décidons d’aller voir le terminus connu dans le réseau 
principal. Les deux escalades sont réellement motivantes 
quant au siphon, le Jean Pierre est formel, la suite est pour 
un plongeur !! Sortie sans encombre à 16h30, nous 
retrouvons la famille Pont-Andriot, en plein goûter. 
Rapidement Bertrand nous rejoint et cette belle après midi se 
termine, comme il se doit, à la terrasse du café de Cubières. 
Les Baudus nous abandonnent, pour les autres, direction le 
camping du Bleymard pour installer le camp.  
 
Vendredi 15/07 : 
une grosse séance topo est au programme de cette journée 
pour Alex, Bertrand et Toph, Séverine assurant la garde 
d’Emma. Nous entrons sous terre à 12h00. Rapidement sous 
l’autorité d’Alex, la séance est efficace et productive. La 
topographie est systématique, y compris dans les réseaux 
adjacents (Ouest et Est après le laminoir).  Nous nous 
arrêtons environ 100m avant le siphon terminal. Les 
néoprènes sont efficaces pour lutter contre le froid, même si 
Alex s’en passe apparemment très bien (certains l’ont 
toutefois vu courir pour se réchauffer). Alors que Toph 
regagne la sortie, Bertrand et Alex décident d’aller prospecter 
le fond. Après quelques escalades glissantes, i ls trouveront la 
suite. Elle est évidente, il suffisait de ne pas regarder en bas, 
mais en haut, ce que ne savent pas faire les plongeurs c’est 
bien connu. En sortant nous nous retrouvons pour une petite 
séance d’élargissement au niveau de la galerie des 
coprolithes. Sortie 17h30.  
Nous retrouvons très vite Emma et sa maman. Après un bref 
apéritif la petite équipe opte pour un repas gastronomique à 
L’auberge de Cubières. Au menu, croustillants de pieds de 
porc et cailles farcies désossées, le tout magnifiquement 
accompagné par du vin, d’abord blanc, puis rouge, puis 
encore rouge…, de la vallée du Rhône et du Languedoc.  
Sur le coup des 23 heures, nous retrouvons Guy et Benjamin 
au camping. 
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Samedi 16/07 : 
Entrée sous terre à 11h00. On prend les mêmes et on 
recommence. Cette fois, toutefois Guy et Benjamin nous 
accompagnent dans la première partie du réseau, avant de 
ressortir. Pour les trois autres, même punition, il faut boucler 
la topo. Cela sera fait en une dizaine de visées (Alex au 
dessin, Bertrand au proto et Toph en mire et au lasermètre). 
Nous profitons pour faire quelques clichés dont certains de 
très bonne qualité (voir Bertrand). Le matos topo et photo est 
rapidement rangé et après un bref repas, direction le fond. 
L’escalade dans la faille au-dessus du siphon est rendue 
glissante par les dépôts d’argile sur les parois, mais le CA est 
bien là et quasi aussi fort que dans la trémie, ce qui nous 
motive. Alex dégage quelques blocs et élargi un premier 
passage que seul Toph pourra franchir. La suite est devant 
nous mais il faudra faire quelques "modifications bruyantes" 
pour passer. Le plafond de la faille semble être obstrué par de 
gros blocs. Un coup de gueule retenti et se poursuit derrière 
dans un magnifique écho. Il faudra répéter l’opération 
plusieurs fois pour être bien sûr que nous ne rêvons pas. 
Derrière ce doit être grand, peut être même très grand… 
Sur le chemin du retour,  Bertrand, à qui nous avions confié 
malencontreusement une massette s’active à élargir le 
passage d’entrée du laminoir. Désormais, plus de contorsions, 
c’est un boulevard !! Nous ressortons sur le coup des 17h00, 
puis traditionnel nettoyage de matos dans la résurgence.  
Après cette belle journée qui avait sérieusement creusé nos 
estomacs respectifs, le restaurant s’imposait… Le choix se 
portera sur l’auberge du Bleymard. Rosé délicieusement glacé 
en apéritif puis salade Stevenson (délicieux) et …. quant aux 
vins, ce sera rouge, puis rouge (2x). Retour au camping à 
pied…. ce qui s’imposait. 
 
Dimanche 17/07 : 
Opération démontage de tentes et rangement puis option 
repas à St Hostien pour tout le monde. Après quelques 
trempouilles dans la mini-piscine d’Amandine, chacun 
regagne ses pénates en milieu d’après midi.  
 
La suite : 
Bien entendu aller « taper le fond » avec les arguments 
nécessaires (penser à prévoir corde à nœud ou échelle pour 
faciliter l’escalade glissante). 
Faire les deux escalades dans le réseau principal (qui sait, la 
plus en amont pourrait bien donner). 
Plongé l’aval du lac (prévoir masque pour tenter le passage) 
et le siphon terminal de la branche Est (en aucun cas plonger 
le siphon du réseau principal tant que nous ne sommes pas 
passer !). 
 
Sorties programmées pour arguments sonores et première à 
gogo : 
10-11 septembre 
17-18 septembre 
Toutes autres propositions, se faire connaître, ce serait bien 
de profiter de la sécheresse….. 
Sont restés dans le trou dans la zone terminale : 
Une longueur de corde réformée de 10m  
Une bite à carbure pour 4 recharges 
 

Compte-rendu de Christophe Tscherter. 
 
Compte rendu camp canyon – Alpes Maritimes – Du 18 

au 26 juillet 2005 
 
Participants : 

- Famille Gueguen-Collod : Emmanuel, Maryse, 
Charlotte et Gregoria + Orion le chien 

- Famille Darne-Tanguille : Laurence, Fabien, Anouk et 
Matéo 

 
Lundi 18 : après le passage fabuleux du Col de la Bonnette 
(2802 m), par la plus haute route d'Europe entre Ubaye et 
Tinée, les deux familles se retrouvent au camping du lac des 
neiges à Isola village. Le coin est un peu coincé entre route et 
rivière mais cela nous conviendra parfaitement pour 10 jours. 
 

Mardi 19 : la famille Terquis-Tordjman (Patrice, Pascale, 
Delphine et Maëlle) se joint à nous pour aller visiter le petit 
canyon du Trou des Corneilles, au dessus du hameau de 
Roya, commune de Saint Etienne de Tinée. 
 

Fiche technique simplifiée – Trou des 
Corneilles 

Alti Dép. : ? - Dénivelé : ? - Longueur : ? - 
Casc. Max : 12 m - Corde : 30 m – 
Approche : 1h – Descente : 1h – Retour : 
0h15 – Navette : néant 
Accès : Se rendre au hameau de Roya dans 
la vallée de la Tinée. Dépasser le hameau 
et se garer à la fin de la route goudronnée 
sur un parking à droite.  
Approche : Du parking aval suivre le 
chemin PR en direction du trou des 
Corneilles (indiqué par des panneaux du 
Conseil Général). Passer un petit pont de 
bois et continuer à monter. Lorsqu'on 
traverse un petit affluent (souvent à sec), 
descendre dans le canyon.  
Descente : Rappel de 12m, puis de 3m. 
Puis marche et désescalade dans un 
encaissement extraordinaire (passage 
quasiment souterrain...). 
Retour : On sort au niveau du pont 
rencontré à l'aller et on suit le même 
chemin en sens inverse. 

 
La marche d’approche est superbe, on longe en rive droite le 
canyon, belle entaille qui se referme complètement à un 
endroit, avant de rejoindre un affluent souvent à sec et de 
rejoindre le lit du ruisseau. L’équipement est d’origine, c'est-
à-dire réduit à sa plus simple expression : spit et plaquettes 
spéléo. Le canyon est aquatique, sombre, froid et l’eau très 
turbide, l’ambiance en est donc particulièrement lugubre, 
mais quelle ambiance ! Certains dans l’équipe apprécient 
moyennement cette première mise en jambe mais comme 
c’est très court, tout le monde sort avec le sourire, au soleil, 
au bout d’une petite heure de progression. Pascale qui a 
gardé Orion nous accueille à la sortie. Retour à Isola, nous 
déposons les enfants à Aqua Vallée et allons prendre la 
mousse tant attendue. 
Le soir, Delphine et Maëlle restent avec nous. 
 
Mercredi 20 : aujourd’hui c’est le Riou de la Bollène. 
Magnifique canyon de la Vallée de la Vésubie, le Riou 
présente une série de sauts et de toboggans impressionnants. 
Delphine et Maëlle sont avec nous et c'est Delphine qui nous 
guide dans ce canyon très fréquenté. L'eau est plus chaude 
que dans le Trou des Corneilles et la progression beaucoup 
plus ludique. Mais, attention, les rochers sont très glissants et 
le haut des cascades est du coup assez dangereux, il y a eu 
de nombreux accidents graves dans ce canyon du fait des 
glissades ou des mauvaises réceptions dans les grands sauts. 
Anouk, Maryse et Maëlle en feront les frais à des degrés de 
gravité divers. Nous l'avons échappé belle et cela confirme 
que les grands sauts sont souvent techniques et peuvent 
s'avérer très dangereux. 
 

Fiche technique simplifiée – Riou de la 
Bollène 

Alti Dép. : 833 m - Dénivelé : 200 m - 
Longueur : 2000 m - Casc. Max : 20 m - 
Corde : 40 m – Approche : 0h05 – 
Descente : 2h – Retour : 0h20 – Navette : 
6 km 
Accès : Se rendre sur l'aire de repos de la 
Dorgane (485 m), située presque au 
croisement de la D. 2565 et de celle de la 
Bollène-Vésubie (D. 70), y laisser le 
véhicule du retour. On monte ensuite à la 
Bollène puis en direction du col de Turini. 
Dépasser la chapelle Saint Honorat et, 
après un tunnel, se garer au niveau d'une 
aire de pique-nique aménagée (Borne 200 
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du Conseil général). NB : on l'appelle aussi 
ravin des aviateurs (à comprendre sur 
place...). 
Approche : Du parking (833 m) descendre 
par un bon sentier pour atteindre le Riou au 
niveau du pont de l'Oule (770 m). 
Descente : La descente permet de faire de 
très nombreux sauts, dont un toboggan de 
15 m. Un rappel original débute dans un 
trou entre les blocs.  
Retour : On sort au niveau d'un panneau 
indiquant clairement le chemin du retour et 
l'interdiction de poursuivre plus bas. En 20 
minutes on rejoint le parking de la Dorgane 
après avoir passé un pont et suivi le GR52A 
en rive gauche jusqu'à la balise 185. 

 
A la sortie du canyon, au bout de 3h30 de progression, nous 
retrouvons Patou et Pascale (en grande tenue car ils 
descendent pour une soirée à Nice) venus récupérer leurs 
filles avec un excellent gâteau au chocolat ! Retour à Isola, 
non sans un passage au Viva pour faire quelques courses et 
chez le pharmacien de Saint Martin pour Maryse qui a le bas 
gauche du visage très enflé suite à un saut dans le canyon. 
 
Jeudi 21 : c'est parti pour le Ravin de Cramassouri en Tinée. 
Magnifique petit canyon d'initiation du bas de la vallée. 
Quelques sauts et rappels agrémentent une descente chaude 
et un peu courte (1h30 seulement). Les enfants sont 
heureux, ils vont pouvoir finir la journée au centre Aquavallée 
d'Isola. 
 

Fiche technique simplifiée – Vallon de 
Cramassouri 

Alti Dép. : ?? m - Dénivelé : 80 m - 
Longueur : 1000 m - Casc. Max : 10 m - 
Corde : 20 m – Approche : 0h15 – 
Descente : 1h30 – Retour : 0h05 – Navette 
: 5 km 
Accès : Quitter la vallée du Var pour la D 
2205 en direction de la vallée de la Tinée. 
Aval : Suivre jusqu'à la Courbaisse, se 
garer sur la droite en aval du confluent 
entre Cramassouri et la Tinée. Amont : 
Continuer la D 2205, puis tourner à droite 
en direction de La Tour (D 32). Se garer au 
1er virage après la stèle.  
Approche : Un sentier permet de descendre 
jusqu'au vallon. 
Descente : Cette clue d’une rare beauté 
vous entraînera dans un paradis aquatique, 
où les eaux limpides aux reflets émeraudes 
ont finement ciselés la roche dans des 
resserrements uniques. Ce parcours se 
prête avec facilité à l’initiation, de plus les 
difficultés se présente en progression 
constante. De petits sauts en petits 
toboggans la descente s’encaisse peu à peu 
pour nous faire découvrir de superbes 
resserrements, qui laissent admirer 
d’uniques strates de calcaire finement 
travaillé par l’eau et le temps. Cette rêverie 
qui hélas reste de courte durée nous fait 
découvrir un dernier joyau: - un étonnant 
passage en couloir qui prend une allure de 
tunnel ,pour déboucher sur la dernière 
difficulté, une cascade de 10M. Où saut et 
toboggan sont possible dans un grande 
vasque de réception (après les vérif. 
d’usage bien entendue).  
Retour : Traverser la Tinée pour atteindre 
une piste qui rejoins la D2205.  

 
Vendredi 22 : et encore 1, la Roudoule, dans les gorges du 
Cians. Les enfants commencent à saturer un peu côté canyon 
et les adultes ont parfois un peu le sentiment de faire 
beaucoup, beaucoup de voiture. Mais, bon, le secteur est 

superbe et la route pour rejoindre le départ du canyon est 
très encaissée et sauvage. Une passerelle très aérienne 
enjambe le Cians à hauteur de la partie la plus encaissée du 
canyon, cela vaut le coup d'oeil ! La descente se fait par 
endroit sur des pélites rouges et les vasques alternent avec 
quelques rappels. Il n'y a pas de sauts possibles, au grand 
dam des enfants... Le canyon est plutôt froid et l'eau est 
turbide ce qui ne facilite pas la progression sur une roche 
glissante. Belle frayeur quand Grégo se coince les cheveux, 
mais bien !, dans le huit dans un rappel de 10 m plein pot... 
Finalement, plus de peur que de mal, Fabien réussira à lui 
sortir la tignasse sans recourir au couteau... 
A l'issue du canyon, on s'arrête boire un coup à Puget-
Théniers. Manu, Laurence et Fabien décident de finir l'après-
midi par la Via Ferrata des Demoiselles du Castagnet (Via 
Ferrata payante - Contact : Maison de Pays: 04 93 05 05 05 
– Dénivelé :  250m. Longueur:  750m. Approche: 15 minutes 
Ferrata: 2h30 à 3h00 Retour: 30 minutes. Quelques 
sensations dans le pont himalayen, mais globalement une 
grosse déception pour ce parcours sans intérêt et suréquipé - 
remember la cheminée des soucoupes volantes !). Laurence 
n'est pas en forme et souffre de violents spasmes gastriques. 
Retour à Isola pas très tôt. 
 

Fiche technique simplifiée – La 
Roudoule 

Alti Dép. : ?? m - Dénivelé : 134 m - 
Longueur : 1600 m - Casc. Max : 10 m - 
Corde : 20 m – Approche : 0h05 – 
Descente : 2h – Retour : 0h20 – Navette : 
néant 
Accès : De Nice suivre la N. 202 jusqu'à 
PUGET-THENIERS, prenez ensuite la D.16 
qui mêne au pays de la ROUDOULE et 
Faites 6km. sur la D.16, dépasser 
l'embranchement avec la D.116 pour 
rejoindre le pont suspendu à la sorite des 
gorges de la ROUDOULE. ne traversez pas 
le pont mais continuer encore 1Km. en 
direction de LEOUVE pour rejoindre un petit 
pont, point départ de la course, peu aprés 
l'embranchement qui mêne à la CROIX / 
ROUDOULE.  
Approche : Un sentier permet de descendre 
jusqu'au vallon après avoir passé un petit 
pont. 
Descente : Le parcours se présente comme 
une petite succesion de cascades entre 
coupées de zones de marche qui vous 
amène jusqu'a un magnifique passage qui 
laisse découvrir une arche naturelle dans 
un décor semi souterrain. Un rapide 
passage de marche sans grand intêret 
conduit rapidement à la partie finale qui 
propose un encaissement de toute beauté 
où vasques,nage et petit toboggans 
concluront ce canyon. pour rejoindre la 
sortie il vous faudra marcher jusqu'a un 
petit pont d'où part un chemin qui mêne 
rapidement à la route.Il faudra se méfier 
du niveau des vasques qui change 
rapidement. Dans le dédut du parcours 
vous rencontrerez un plan trés peu incliné 
d'environ une dizaine de mètres qui fini 
dans une petite vasque par une petite 
glissade. 
Remarque : la qualité de l'eau laisse à 
désirer faites donc attention à ne pas boire 
la tasse. 
canyon réglementé autorisé le lundi, 
mercredi, vendredi et dimanche.  
Retour : On quitte le canyon au niveau d'un 
pont restauré récemment. Le chemin 
remonte rive gauche jusqu'à la route que 
l'on suivra pour rejoindre le véhicule. 

 
Samedi 23 : certains en ont un peu marre des canyons, du 
coup, seuls Maryse, Grégo, Manu et Fabien se retrouvent  
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pour descendre le splendide Vallon de Challandre, dans les 
gorges du Cians, pendant que le reste de l'équipe farniente 
au camping et à Aquavallée. Après un démarrage canon sous 
l'impulsion de Maryse dopée à l'oxygène pur, on rejoint en 40 
minutes le ruisseau de Challandre. Après un début assez 
ouvert et calme, l'eau a taillé une gorge très encaissée dans 
les pélites rouges où la progression se fait sans véritable saut 
ou natation, mais le final est un enchaînement extrêmement 
vertical et impressionnant de cascades d'une vingtaine de 
mètres. Ca vaut vraiment le détour et on est heureux d'avoir 
parcouru ces gorges en un temps tout à fait honorable et 
surtout... avant l'orage ! 
Retour à pied sur la route, faute de pouvoir faire une navette 
avec un seul véhicule. 
 

Fiche technique simplifiée – Vallon de 
Challandre 

Alti Dép. : ?? m - Dénivelé : 200 m - 
Longueur : 2000 m - Casc. Max : 20 m - 
Corde : 40 m – Approche : 0h45 – 
Descente : 3h30 – Retour : 0h00 – Navette 
: 2km 
Accès : Sur la route des Gorges du Cians 
en direction de Beuil (D28), passer les 
tunnels de la petite et de la grande clue. 
Aval : Se garer peu après avoir au niveau 
du Vallon de Challandre. Amont : Continuer 
jusqu'à la sortie des gorges, se garer à 
gauche à la balise 70.  
Approche : Suivre le sentier jusqu'au col 
(1500m), puis prendre le sentier de gauche 
qui nous mène au départ du parcours 
(passerelle).  
Descente : Ce canyon se divise en deux 
parties distinctes la première permet 
quelques échappatoires non testés rive 
gauche. Quand au deuxième secteur aucun 
échappatoire n’est envisageable. De plus le 
parcours de cette course est de nature 
glissante ce qui rend dangereux les abords 
des cascades. 
Remarque : La pratique de descente de 
canyon est interdite dans le vallon de 
Challandre en amont de la bergerie des 
Eguilles.  
Retour : On quitte le canyon juste au 
moment où l'eau passe sous la route. On 
retrouve le véhicule sur le parking à 
quelques dizaines de mètres de là. 

 
Dimanche 24 : les troupes accusent un peu la fatigue. Tandis 
que Manu, Grégo et Charlotte vont faire l'impressionnante 
Via Ferrata de la Colmiane, Le Baus de la Frema (Via Ferrata 
payante - Contact : Office du Tourisme de la Colmiane 
04.93.23.25.90. – Départ parking : 1700 m, dénivelé : 250 
m, longueur équipée : 900 m. Horaire : De 4 à 6 heures 
mais 4 échappatoires possibles. Comptez 30 minutes pour le 
retour), Maryse passe la journée avec sa soeur montée de 
Nice et la famille Darne-Tanguille, après un passage pour 
Laurence chez le médecin à Saint Etienne de Tinée qui 
diagnostique une gastro (!?), va visiter le tout nouveau et 
très décevant centre Alpha du loup au Boréon. On se 
retrouve tous avec Sam, Patou et Pascale au lac de la 
Colmiane pour un concert de musique classique en plein air. 
On a le plaisir de découvrir François-René Duchâble, 
impayable rebelle de la grande musique après 30 ans de 
carrière de soliste international. Il interprète entre autres un 
drôle d'hybride : les premier et troisième mouvements du 
concerto n°2 de Chopin accolés au deuxième mouvement du 
1er concerto. Le résultat est assez mitigé, mais 
l'interprétation emporte l'enthousiasme. Le soir, repas 
copieux et arrosé chez Patou et Pascale. 

Lundi 25 : dernier jour de canyon. On retrouve Patou et Sam 
pour aller faire le Riou de Pierrefeu, dans l'Estéron. C'est un 
canyon facile et chaud, avec de jolis sauts, une belle cascade 
de 25 mais pas assez de nage au goût de certains.Tout le 
monde est bien content de finir ce séjour en beauté. On se 

sépare de nos amis et l'équipe Darne-Tanguille-Collod-
Gueguen monte le soir au restaurant Le Pratois, vers le col de 
la Bonnette. Encore de la route, certes, mais le cadre est 
incroyable et la cuisine excellente (spéciale dédicace pour le 
camembert grillé au four avec des lardons et le jambonneau 
cuit au foin). 
 

Fiche technique simplifiée – Riou de 
Pierrefeu 

Alti Dép. : 400 m - Dénivelé : 170 m - 
Longueur : 2000 m - Casc. Max : 25 m - 
Corde : 50 m – Approche : 0h30 – 
Descente : 3h – Retour : 0h30 – Navette : 
5 km 
Accès : Remontée la vallée de l'Estéron 
(D17) en direction de Roquestéron. Passer 
le village de Gilette, et continuer jusqu'au 
carrefour de Pierrefeu.Amont : Prendre la 
D17 jusqu'à Pierrefeu. Se garer à l'entrée 
du village. Aval : Continuer en direction de 
Roquesteron sur 1km, se garer au parking 
(balise 75).  
Approche : Prendre un sentier au Sud du 
village, qui par une descente en lacets, 
nous mène au Riou du Pierrefeu (balise 
72). 
Descente : On attaque quasiment 
immediatement par la cascade de 25m. 
Suit une marche en riviere entrecoupee de 
petits obstacles ludiques, avant d'arriver a 
l'encaissement principal qui demarre sous 
le pont de la D17, (a peu pres la mi-
canyon. Echappatoire possible rive gauche 
un peu avant le pont, en suivant un 
captage). Suit une suite assez soutenu de 
rappels, sauts, tobbogans et desecalades.  
Remarque : A noter : canyon possible sans 
navette, garer 150m après le pont 
(quelques emplacements) et suivre le 
sentier qui monte RD (balisage jaune). On 
rejoint une piste au niveau d'une epingle a 
cheveux, continuer a droite sur le sentier, 
puis encore a droite a une bifurcation 
(altitude 450m) pour descendre 
tranquillement vers la riviere que l'on 
rejoint juste avant la cascade de 25m. 
30mn de marche environ. Attention, les 
balises 73 et 74 notees sur IGN sont 
absentes.  
Retour : Prendre, 200m en aval de 
l'Estéron, un sentier (balisé jaune) qui 
rejoint la D17 au niveau du parking.  

 
Mardi 26 : Petite balade vers le Col de la Bonnette, dans le 
Vallon de Pelouze pour un pique nique bucolique et une 
séance de sieste sous le regard amusé des marmottes et des 
chamois. Puis on se sépare, snif ! Chaque famille poursuit ses 
vacances de son côté. A une prochaine fois sans doute ! 
 

 
Les fiches synthétiques ont été réalisées à partir des sites 
suivants : http://www.descente-canyon.com et 
http://www.altisud.com/canyoning/ pour les canyons et 
http://www.viaferrata.org/ pour les Via Ferrata. 
Des photos de la Via ferrata de la Colmiane sont visibles ici : 
http://lofab.free.fr/colmiane_web/ 
 

Compte-rendu de Fabien Darne 
 

Dimanche 24 juillet 2005 
Haut-Jura 

Part. : les BBJPG (sans Louise). 
Après une nuit dans un grand hôtel de La Pesse (Jura), 
redescente vers Saint-Claude, capitale de la pipe, après avoir 
admiré le « chapeau de gendarme », phénomène géologique 
(pli) mondialement connu. Rapide saut dans le cirque de la 
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grotte des Moulins (1342 m ; -16 ; +92) à Septmoncel et 
circuit dans les gorges de l’Abîme dans lequel s’ouvre le 
fameux Trou de l’Abîme (667 m ; -47 ; +30), puits émissif de 
45 m de profondeur, plongé par Letrône et Martin du S.C. 
Lyon le 28 février 1961. Plongée couverte par la presse  de 
l’époque (articles de journaux). 
 

Compte-rendu de J.P. Grandcolas. 
 

Expédition Djurdjura 2005 – Algérie 
 
Participants : Damien Grandcolas (ASHVS – 70), David 
Cantalupi (SC Mont Blanc – 74 & CESAME – 42), Akim Hamdi 
(Tritons – 69), Bertrand Hamm (CESAME – 42 & Tritons – 69), 
Fabien Darne (Tritons – 69 & CESAME – 42). 
Dates : du 3 au 20 août 2005 - Agrément CREI : 31 / 2005 
 
C'était un vieux rêve que d'aller dans le Djurdjura, montagne 
mythique de Kabylie au potentiel spéléologique très important 
et qui a révélé plusieurs grands gouffres par le passé dont 
l'Anou Boussouil (-805 m) et l'Anou Ifflis (-1159 m), plus 
profonds gouffres d'Afrique. 
Durant la période noire qu'a vécu l'Algérie depuis 1992, il n'y a 
eu à notre connaissance aucune visite de spéléologues 
étrangers et très peu d'activité des spéléos algériens, 
notamment dans le Djurdjura. Le dernier échange en date est 
celui de la participation de 4 membres du Spéléo Club de 
Boufarik à un stage initiateur en France en 2001. Les spéléos 
de Boufarik et de Béjaïa que nous avons pu rencontrer se sont 
vraiment sentis oubliés de la communauté internationale 
durant toutes ces années mais l'amélioration des conditions de 
sécurité devrait permettre la reprise rapide des échanges. 
 
Notre objectif était triple : remettre d'actualité ce massif et ses 
grands gouffres par un pointage GPS en coordonnées UTM 
(les coordonnées Lambert n'étant plus vraiment adaptées...), 
un marquage ou remarquage systématique et la visite de 
certaines cavités connues ; repérer de nouvelles zones et de 
nouvelles cavités pour des expéditions futures ; reprendre 
contact avec les administrations et les spéléologues algériens 
afin d'envisager des expéditions et échanges communs. On 
peut considérer que ces trois objectifs ont été atteints. 
Nous avons pu arpenter le lapiaz oriental de l'ensemble Haïzer 
- Akouker, retrouver, pointer et marquer l'Anou Ifflis (-1159 m), 
l'Anou Achra Lemoun (-323 m), le réseau Anou Theldj – Anou 
Bou Hadjar (-273 m), l'Anou Akouker (-173 m) et d'autres 
cavités de moindre importance. Nous avons pu prendre la 
mesure de ce massif (12 km2 environ pour plus de 1500 m de 
potentiel) qui s'est avéré bien plus difficile à prospecter que 
nous ne le pensions : dalles quasi verticales, beaucoup de 
tectonique, peu d'entrées facilement pénétrables... et découvrir 
2 nouvelles cavités qui mériteraient une attention appuyée 
avec quelques argumens percutants... Nous avons effectué 
une petite visite de l'Anou Boussouil jusqu'à -163 m et de la 
grotte du Macchabée et fait le tour des résurgences du massif 
: Aïn Tinzert (600 l/s) et Ansor Arbaïloune (1000 l/s ?). 
En fin de séjour, nous avons exploré un nouveau gouffre 
(Anou Akhardous / -100 m) découvert dans le massif des 
Babors (sud-est de Béjaïa, Petite Kabylie, culminant à 2000 m 
environ) par les spéléos algériens et qui montre, s'il était 
besoin, l'intérêt spéléologique de très nombreux massifs 
algériens encore quasiment vierges d'exploration... 
Nous avons conclu par une visite d'Alger « la blanche et 
bleue », la Casbah, Bab el Oued et autres lieux au nom chargé 
d'histoire. L'accueil a été absolument formidable, les algériens 
sont toujours heureux de prendre le temps de discuter, sont 
très accueillants et intéressés par nos activités et l'avenir de 
leurs espaces naturels. 
Les contacts pris au niveau des administrations depuis 
novembre 2004 ont été très difficiles à concrétiser (certificats 
d'hébergement, autorisations, questions de sécurité...) et ce 
n'est que sur place que nous avons pu clarifier et officialiser un 
certain nombre de choses tout en cherchant à rester discrets. 

Nous avons du tout de même quitter la zone de Tikjda 
(Akouker) au bout d'une dizaine de jours et n'avons pas pu 
monter sur le massif du Heïdzer pour des raisons de sécurité. 
Même l'acquisition du carbure n'est pas une chose évidente 
actuellement ! Nous sommes à disposition de tous ceux qui 
voudraient avoir informations et conseils sur les démarches à 
entreprendre pour une expédition en Algérie. 
Nous avons rencontré des spéléos toujours actifs de Boufarik 
et Béjaïa, Mohammed Belaoud et Reda le contact a été 
excellent et nos amis sont très demandeurs d'échanges et de 
rencontres ; les besoins en matériel sont également 
importants. Dans le cadre des applications concrètes du pacte 
d'amitié franco-algérien initié par le Président Chirac, il sera 
intéressant de suivre dans les mois à venir les possibilités 
d'échange offertes dans le cadre d'accords 
bigouvernementaux ou autres. 
Pour conclure provisoirement, les conditions semblent à 
nouveau réunies pour mener des explorations communes sur 
la plupart des massifs algériens, massifs karstiques d'altitude 
qui recèlent un potentiel spéléologique extrêmement important. 
Des projets de stages, de partenariats et d'échanges doivent 
être envisagés dans les années à venir. 
Remerciements au CESAME pour l'aide financière et le prêt de 
matériel, au Clan des Tritons pour le prêt (et le don !) de 
matériel, à Mustapha Siddoum pour les démarches 
administratives et l'accueil à Bouira, à la famille Lazazi qui 
nous a accueillis si gentiment à Bouira et accepté les tracas 
causés par notre périple, à Arezki Boutrig pour son accueil et 
ses explications érudites, à Mohammed Belaoud et Naïma 
Yachir pour leur accueil et leur passion, à Reda spéléo de 
coeur, à Saïd Abderrahmani, directeur adjoint du Parc National 
du Djurdjura, à la famille de Menacer Rabat (Rebouh) de 
Timeghas, à Jean-Philippe Grandcolas et Odile Notot pour le 
transport à l'aéroport. 

Compte-rendu de Fabien Darne. 
 

Mercredi 10 août 2005 
Anou Boussouil - Tergat El Roumi - Wilaya de Bouira 

(-805 m) - Algérie 
Sortie à l’Anou Boussouil – Tergat El Roumi, Wilaya de Bouira. 
Participants : Damien, Bébert, Le Dav, Akim & Fab. 
Le gouffre est indéniablement une perte et visiblement 
l’attraction du coin, le rocher est vitrifié par le passage, des 
centaines de noms gravés sur les parois et un impressionnant 
tas de poubelles laisse présager le fond sous les pires 
auspices ! Les spits d’époque sont foireux et au delà de 2 
tours, c’est mort. Le fond du puits d’entrée est jonché de 
bouteilles plastiques, crânes de vache, sacs plastiques et 
autres tessons de verre ; mais l’ambiance reste magnifique. 
La suite se présente par une galerie de 3 x 2 m dans laquelle 
s’écoule un petit « pipi » qui cascade entre les blocs 
multicolores. Une série de toboggans entrecoupés de vasques 
donne une allure de canyon à la cavité. Damien nous fait 
beaucoup rire en se vautrant dans une gouille en bas d’un 
ressaut ; et oui le descendeur stop s’utilise avec 2 mains ! 
Nous nous arrêterons donc aujourd’hui au sommet d’un 
énorme puits à la cote –163 m où la résonance est 
impressionnante. 
L’Anou Boussouil est vraiment un gouffre de toute beauté ; 
s’il était dans le Doubs, les spéléo Belges feraient la queue 
devant, c’est sûr ! 
TPST : 3h30. 
 

Compte-rendu de David Cantalupi. 
 
Les photos de l'expédition Djurdjura 2005 organisée conjointement 
par le CESAME et le Clan des Tritons sont visibles sur le site des 
Tritons : http://clan.des.tritons.free.fr 
Un petit compte-rendu sera élaboré prochainement ! 
 

Compte-rendu du camp spéléologique du 13 au 
20/08/2005 – commune du Petit Bornand Les Glières – 

Haute Savoie 
Camp de base au camping des Marronniers dans le village 
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Participants : 
Nathan, Zoé, Véronique et Laurent CADILHAC 
Solène, Miléna, Muriel et Joël GAILHARD 
Benjamin, Christiane et Guy LAMURE 
Héloïse et Olivier VENAUT 
Claude SCHAAN 
 
13/08/2005 : 
Arrivée de la famille GAILHARD sous un beau soleil, l’après-
midi est donc consacré à visiter le Petit Bornand et faire une 
promenade dans les alentours. 
14/08/2005 : 
La famille GAILHARD visite Le Grand Bornand et se rend à la 
fête du Reblochon à La Clusaz : au menu, tartiflette bien sûr, 
tout cela bercé par les yodels du groupe folklorique «  Lou 
Philosophes de Saint Jean de Sixt « . 
Arrivée en soirée et dans l’ordre famille LAMURE, C. SCHAAN 
et famille CADILHAC 
Il faut dresser le camp sous la pluie, du coup la soirée s’en 
trouve écourtée. 
15/08/2005 : 
Equipe prospection : Laurent, Joël, Guy et Claude 
Secteur prospecté : bordure ouest du plateau des Combes, 
reconnaissance et marquage GPS de La Glacière, montée au 
sommet des Rochers de Leschaux ( vue imprenable sur le 
brouillard ) puis retour prospectif jusqu’à l’auberge de Cenise 
( point de départ ) 
Equipe camping : activités diverses pour occuper le temps 
sous la pluie. 
Arrivée en soirée d’Héloïse et Olivier VENAUT 
16/08/2005 :  
Départ groupé pour les alpages de Cenise où nous nous 
regroupons tous devant le gouffre vu la veille au contact 
Urgonien/ Glaciaire. Claude et Laurent  reconnaissent le puits 
d’entrée ( puits de 60m + départ en lucarne ). Guy et 
Benjamin prospectent au-dessus. Le reste du groupe casse-
crôute. Après pause restauration pour les prospecteurs et 
spéléologues, nous remontons vers le sommet des Rochers 
de Leschaux pour tenter de repérer d’autres gouffres. 
Descente de 2 glaciaires sans suite, désobstruction d’un petit 
départ avec courant d’air soufflant. Les familles rejoignent la 
ferme-auberge de Cenise pour assister à la traite des vaches.  
Ensuite repas très chaleureux et copieux pris en commun 
dans la grande salle de l’auberge. 
17/08/2005 : 
Enfin le grand beau temps. 
Une équipe familiale randonne jusqu’au lac de Lessy. 
L’équipe prospective ( Laurent et Claude )  parcourt  le 
secteur de la Montagne des Arjules, du lieu dit Lainvouet  
jusqu’au chalet  du Paradis mais aucune découverte. Retour 
sur le Petit Bornand par le chemin muletier de Cocogne 
(700m de dénivelé) Tout le monde se retrouve le soir autour 
du repas offert aux campeurs par la commune. 
18/07/2005 :  
Réveil sous la pluie mais une équipe motivée, Guy, 
Véronique, Olivier, Joël et Claude partent faire la via ferrata 
du Jallouvre : belle via ferrata de 600m de dénivelé avec un 
passage sur poutre ( ouf  le gaz ) puis retour par le col du 
Rasoir, le lac de Lessy, le col sous l’Aiguille Verte  et le GR 96 
vers le parking des Chalets de Cuillery. 
Fin de soirée autour d’un repas convivial arrosé par une prune 
faite par la grand-mère de Joël. 
19/08/2005 : 
Départ d’Olivier et Héloïse pour la Pierre St Martin après avoir 
fait les soldes au Grand Bornand. 
Départ également de la famille Lamure. 
Véronique, Zoé, Nathan et Claude vont visiter la Maison de la 
nature à Entremont ( l’église abbatiale  du 13°siècle – but de 
la visite – était fermée aux visites ce jour là ) puis se rendent 
sur le site historique du Plateau des Glières. 
Prospection  aux Rochers des Tours au dessus du Chinaillon 
pour Laurent et Joël : beaucoup de gouffres marqués par le 
SGCAF série 100, trou souffleur 101 étroit, 103, 104, 
descente d’un trou non marqué à proximité du F24N ( hors 
série CAF), autres puits à descendre à 400m au SE de la crête 
sommitale et en dessous du col, beaux lapiaz mais déjà bien 
prospectés. 

Belle journée ensoleillée se terminant par une pause bistrot à 
Entremont pour les prospecteurs. 
20/08/2005 :   
Levée du camp sous la pluie, les tentes sont pliées 
dégoulinantes . 
 

Compte-rendu mis au propre par Claude Schaan. 
 
Ariège : les Bussière-Grandcolas en août. 
Visite extérieure des locaux du C.N.R.S. à Moulis (laboratoire 
souterrain à la grotte de Moulis) – réédition de la traversée 
du Mas-d’Azil en voiture ! il est possible de faire du saut à 
l’élastique dans le porche sud de la cavité, comme quoi les 
sites préhistoriques s’ouvrent à d’autres activités lucratives ! 
 

Samedi 20 au samedi 27 août 2005 
Massif de la Pierre-Saint-Martin 

Part. Tritons : Bertrand Houdeau – Odile Penot – Alex Pont – 
Annick Raoux – Olivier Venaut + Spéléo Club Poitevin. 
Poursuite de la désobstruction entamée en 2004 du gouffre 
L5 (-355) (Espagne) (Biblio. : Spéléo en Z à la P.S.M. 1990 – 
S.C. Poitevin – p.124-127). L’objectif est de jonctionner avec 
la branche nommée « L5 du Désir » du gouffre des Partages, 
et ainsi de shunter les puits enneigés du M.413. Cette année, 
un passage supérieur (équipé d’une corde) à la « Super 
Fissure » est franchi après mise au gabarit – reste un tir de 
confort. L’an prochain, c’est le fond qui sera revu et un 
rééquipement propre du trou ! A noter cette année, une 
météo relativement pluvieuse sur la Pierre – cela est 
courant ! Le sauvetage d’une brebis tombée dans un trou par 
Bertrand (« ça pue une brebis »). Une bonne initiation dans le 
L5 pour Annick ! 
 

(D’après les infos orales collectées par J.P.G.). 
 

Jeudi 25 au samedi 27 août 2005 
Vercors 

Part. : Thierry Flon – J.P. Grandcolas. 
Arrivée de Thierry le mercredi soir à St Pierre. 
Le jeudi 25 : départ vers 9H30. Courses à Sassenage. Pose 
d’affaires au refuge des Hauts Plateaux à Corrençon. VTT 
jusquà la cabane de Carette, puis montée en direction du Pas 
Ernadant, nous bifurquons au hasard des sentiers et des 
cairns pour tomber sur une désob avec courant d’air froid + 
glacière (pointée sur carte IGN) avec vieille corde + pioche + 
jerrican et bouteilles d’eau + grotte F28. En remontant la 
combe, Thierry tombe sur l’Antre des Damnés (-700). Nous 
continuons à monter en direction des Rochers de la Balme – 
qq troux marqués : SCF – B42 – B41 – etc. Nous nous 
retrouvons sur les crêtes avec une superbe vue sur les 
massifs de l’Est (Ecrins – Dévoluy). Redescendre à travers le 
lapiaz pour rejoindre le sentier vers les restes de la cabane du 
Grand Pot – puis Carette où nous récupérons nos VTT. 
Douche au refuge puis resto à Villard. 
Le vendredi 26 : rando mixte VTT – pied au départ de Roybon 
(parking Porte d’Herbouilly) – nous laissons les VTT à 
Darbounousse, nous sommes dans le parc naturel régional du 
Vercors et sommes en situation irrégulière ! L’objectif de la 
journée est de trouver le Pot 2 (-319 ; puits de 303 m). Nous 
prenons les indications du « Spéléo dans le Vercors » - Tome 
2. C ’est à peu près clair sauf que nous ne voyons pas le câble 
la 1ère fois et qu’ensuite nous cherchons en vain dans une 
vaste dépression à gauche du marquage. Puis nous 
redescendons pour finalement remonter ! Nous partons sur la 
droite en suivant des marques de peinture jaune et des cairns 
sur environ 200 m au lieu des 40 indiqués dans le topoguide ! 
le câble est en amas et le fil telephone également ! nous 
trouverons à force d’acharnement le mythique Pot 2, mais ce 
fut rude ! nous redescendrons par le « sentier bleu » qui 
recoupe la limite de la forêt domaniale, puis le GR91 et 
Darbounousse où nous retrouvons nos VTT. Brave rando ! 
Le samedi 27 : ballade VTT à la Glacière de Corrençon (accès 
fermé) – au scialet de Malaterre – redescente vers la Fleur du 
Roy – etc. Pliage – pluie dans les gorges de la Bourne et 
redescente par la route des Ecouges – arrêt à Vinay et retour 
sur St-Pierre puis Paris pour Thierry. 
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INFO :  
* Refuge des Hauts Plateaux – réservation au magasin de golf 
– prévoir sa vaisselle (il ne reste que qq casserolles) – tarif : 
8,05 euros, 
* à compter de septembre 2005, la route des Grand Goulets 
sera fermée pendant 2 ans. 
 

Compte-rendu de J.P. Grandcolas. 
« Le compte-rendu Vercors est conforme à nos souffrances de 
prospecteurs » (dixit à Thierry Flon). 
 

Date(s)  à  reteni r  Date(s)  à  reteni r  --  Date(s) à retenir Date(s) à retenir   
- 4èmes Journées nationales de la spéléologie les 1 - 2 
octobre 2005. 
- Assemblée Générale Tritons les 26 et 27 novembre 2005 
– lieu à définir. 
- Congrès Régional de Spéléo à Saint-Pierre-de-Chandieu 
les 25 et 26 mars 2006. 
 

Les  sort ies  programméesLes  sort ies  programmées   
• Désobstruction T02-1 - Moucherolle. 
• Désablement grotte de Vérel-de-Montbel - Savoie. 
• Désobstruction exsurgence des Grandes Raies et grotte 

Sous le Crêt Perdrix - Ain 
• Prélèvements d’ossements de chauves-souris pour 

détermination au scialet de Font-Bressand – Corrençon-
en-Vercors. 

• Repérage amont et désobstruction du Chourum Daniel  – 
Dévoluy. 

• Désobstruction à la grotte du Cirque – Chartreuse. 
• Poursuite topo au Réseau du Chaland – Haute-Saône. 
Et bien d’autres choses … 
 

LL e  coin  des  s tages  2005e coin  des  s tages  2005   
* Consulter le prochain calendrier des stages 2005 en ligne : 

www.ecole-francaise-de-speleologie.com 
 

Les  nouveaux  adhérents  2005Les  nouveaux  adhérents  2005   
Néant en cours d’année 

 
Changement d’adreChangement d’adre sse sse –– téléphone  téléphone –– nouveau mél nouveau mél  
* Le changement d’adresse des Cadilhac est décalé – travaux 
obligent ! 
* En décembre 2005, Hélène Tanguille – Borel Pierre-Jean – 
Rue des Ecoles 38470 Vinay. 
 

Publications Publications –– Publications  Publications –– Publications Publications  
Travail d’étude et de recherche – Master 1 de géographie : Genèse et 
évolution de  la Cluse des Hôpitaux (Bugey de l’Ain) Apport des 
formes et formations karstiques – juin 2005 - B. CHIROL 
On connaît Bernard Chirol pour son boulot de publication. Mais cette 
fois sous la direction de Fabien Hobléa et de grands noms de la 
karstologie nationale, Bernard nous propose un  ouvrage de grande 
qualité, réalisé dans le cadre de sa thèse pour un master de géologie 
appliquée. La cluse des Höpitaux d' Ambérieu à Belley est décrite 
dans tout les recoins. 200 pages richement illustrées de près de 300 
photos couleur, et ce sans compter les topos inédites et les 
pertinentes analyses de cavités. 
Un bel ouvrage qui fera référence dans le département. Une mention 
« Très Bien » ... tout comme la note du jury. Avec une super 4ème de 
couverture on en vient presque à lui pardonner d'autres premières 
pages de la revue Spéléo 01 plus provocatrices ! 
Bravo pour ce boulot accessible et utile à tous les passionnés du 
département.  

PRIX 30 €  sur réservation auprès de l'auteur. Tirage à 40 exemplaires 
(Bernard Abdilla). 
 

Divers Divers –– Divers  Divers –– Divers  Divers –– Divers  Divers -- Divers Divers  
 
Site Tritons - Webmestre : Fabien Darne. 
Vous pouvez y consulter plusieurs numéros de la Gazette des 
Tritons  - http://clan.des.tritons.free.fr  
Et aussi : http://clan-des-tritons.fr.st 
Ou encore : http://lestritons.sont-ici.org 
L'agenda est sur : 
http://clan.des.tritons.free.fr/rendezvous/accueilrdv.html 
Tout sur le Gouffre des Partages  sur le portail GDP : 
http://legouffredespartages.est-ici.org 
Le site C.D.S. 69 est à l'adresse suivante : http://cds69.free.fr 
 
Jacqueline et Marc Delmas nous annonce le 22 juin 2005 la naissance 
de Rémi, le 4ème de la lignée. 
Jacqueline et Marc Delmas – 1A avenue de l’Oche 38650 Monestier 
de Clermont. 
 
Pour ceux qui ne connaissent pas déjà, un "petit logiciel" (10Mo quand 
même) à télécharger qui s'appelle "google earth" : tout le Monde en 
vision satellitaire avec parfois une définition étonnante. Pour une visite 
virtuelle de vos massifs préférés ... - vaut mieux l'adsl tout de même. 
http://www.clubic.com/telecharger-fiche14783-google-earth.html 

Info communiquée par Laurent Cadilhac. 
 
Je vous signale la parution d' un magazine pour les 8-12 ans intitulé Alpes 
Junior Eté 2005 Un été à la montagne, édité par le groupe Le Dauphiné Libéré 
avec le conseil éditorial d'Image Doc, ISSN en cours, vendu en kiosque 5.90 
euro.  
Ce numéro comprends, à la rubrique  Sciences, de la page 13 à la page 22 un 
reportage intitulé "Descente au centre de la terre" avec des photos et de très 
jolis dessins.  
Pour ceux qui ne le trouveraient pas en kiosque, il est possible de le 
commander au prix de 6.50 euro à :  
Bayard Nature et  Territoires : Alpes Junior , BP 308, 73377 LE BOURGET 
DU LAC CEDEX  
 
Jacques ROMESTAN  
 
APPEL AUX PHOTOGRAPHES  
Les éditions Glénat vont publier prochainement un *ouvrage "beaux  livre" 
sur le monde souterrain*, écrit par Jo Marbach et ils m'ont demandé de  
m'occuper de l'iconographie. 
Je suis donc à la recherche des meilleures photos du monde souterrain, en 
France et à l'étranger, et couvrant tous les domaines possibles : 
- paysages karstiques de surface, résurgences, pertes, entrées de cavité... 
- paysages souterrains (formes d'érosion, concrétionnement, roche, etc) 
- explorations (historiques et actuelles), 
- spécialités : plongée spéléo, topo, escalade, cascades, grottes chaudes, 
grottes froides... 
- vie souterraine sous toutes ses formes 
- géologie et hydrologie, thermalisme, etc 
- archéologie 
- habitats troglodytes 
- cavités dans des roches autres que le calcaire (grès, glace...) 
Cette liste n'est pas évidemment pas exhaustive... 
Merci aussi de diffuser autour de vous, sur des listes étrangères... il y a des 
photographes qui s'ignorent parfois et que la modestie poussent à garder leurs 
oeuvres pour eux... 
ATTENTION, sauf "exception exceptionnelle", pas de photos numériques. 
Seules les DIAPOSITIVES originale seront acceptées, et demandées pour la  
photogravure. 
Merci de rentrer en contact directement avec moi pour les conditions.  
Envoi en recommandé de toute diapo originale ! Les "amateurs éclairés"  et 
les "pros" pourront dans un premier temps m'expédier des CD-rom avec  des 
images en moyenne définition. 
 
Béa & Luc-Henri Fage 
Route de Bonnieux 84480 Lacoste, France 
Tel. +334 90 75 62 39 - fax +334 26 68 98 23 
Cel. +336 08 60 10 11 
http://www.speleo.fr 
luc@speleo.fr 
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Le Maire de Bourg d'Oisans 
Aux signataires de la pétition portant 
Sur les mines de la Gardette et du Pontet  
Le 07 juin 2005. 
Madame, Monsieur, 
Vous avez signé la pétition pour la sauvegarde des mines du Pontet et de la 
Gardette et nous vous en remercions.  
L'action que nous avons engagée et que vous avez soutenue a porté ses fruits 
puisque nous sommes heureux de vous annoncer que les mines du Pontet et de 
la Gardette seront préservées. En effet, depuis le 8 avril dernier, plusieurs 
réunions de concertation  
regroupant l'ensemble des intervenants dans ce dossier s'est tenue en 
Préfecture de l'Isère où la DRIRE a précisé les travaux envisagés dans ces 
mines. Certaines entrées seront effectivement foudroyées mais par mesure de 
précaution, tous les minages seront réalisés avec de faibles charges et des 
enregistrements de tirs. De plus, ce foudroyage, utilisé de manière ponctuelle 
n'engendrera pas de dégâts pour les mines. Les autres actions de sécurisation 
sont toutes, sans exception, réversibles, c'est -à-dire  qu'une réouverture et une 
nouvelle exploitation restent envisageables. Dès lors, les intérêts de chacun 
ont pu être préservés : les mines du Pontet et de la Gardette seront sécurisées 
et ce patrimoine culturel et historique exceptionnel sera préservé. Une 
réflexion doit être également menée suite à cette réunion, sur l'avenir de ces 
mines afin d'étudier les possibilités de réouverture et de nouvelle exploitation. 
Nous vous en tiendrons informés.  
Pour conclure, nous tenons à nous excuser auprès des personnes qui ont reçu 
des SPAM après que leurs adresses aient été subtilisées sur le site Internet. 
Nos faibles moyens techniques et la précipitation dans le dossier ne nous ont 
pas permis de réagir suffisamment vite pour bloquer l'accès à ces adresses. 
Les SPAMeurs qui ont pu être identifiés, ont été poursuivis.  
Merci encore de votre soutien. 
Le Maire, Lionel PAYEN 
 
Gouffre du Pourtet – M.31 – Réseau de la 
P.S.M. – Exploration du S.G. Forez – Loire. 
Pour ce qui est de notre descente dans le Pourtet voici un 
petit compte rendu : Il existe !! Je parle de l'aval du Pourtet, 
plein Ouest...... Mais nous avons eu chaud...voici quelques 
explications : Nous nous étions arrêtés sur un plan d’eau bas 
de plafond (puis siphon) et une étroiture aquatique rive 
gauche fortement ventilée. Nous arrivons donc à 5 avec 
combine néoprène au complet. Nous avions équipé le trou la 
veille jusqu’au fond. Ça ne passe pas comme ça et il faut 
encore élargir en retirant des blocs et en “grattant” sur les 
cotés, allongés dans l’eau froide c’est super !! Finalement le 
plus petit gabarit passe deux étroitures successives et 
disparaît avec juste une lampe de plongée...il revient au bout 
de quelques temps et les nouvelles ne sont pas 
encourageantes : ramping étroit puis le siphon est shunté 
(déjà ça de fait !)..après très bas de plafond et glouglou en 
grosse quantité... Nous décidons de forcer le passage en 
nombre (à trois on a plus de courage !). Ces 80 m (environ ) 
sont affreux ! Étroitures avec eau et courant d’air puis boyau 
qui accroche tout, aussi très étroit. Ensuite galerie large mais 
pleine d’eau et bas de plafond !, parfois on met la tête dans 
l’eau (casque sur la tête)!! Mais le courant d’air est bien là. 
Cette année il y a moins d’eau ...nous estimons qq bons 10 
cm en moins . Donc danger en cas de crue. Laurent est 
devant, je le suis et Marcel est derrière. Puis soudain nous 
arrivons dans du large et haut : nous appellerons cette salle 
“Délivrance”. Nous marcherons ainsi dans la rivière pendant 
une bonne heure !! Nous perdons rapidement le courant d’air 
(très perceptible même dans la rivière) mais suivons la rivière 
. Présence évidente d’affluents des deux côtés, du plafond, 
gros fossiles aussi rive gauche en hauteur. Notre périple 
s’arrêtera sur siphon ou voûte mouillante. Au retour nous 
cherchons le courant d’air et il ne faudra que quelques 
secondes pour voir la suite ...très ventilée. Nous arrêtons là 
car nous avons deux collègues qui attendent et doivent 
commencer à s’inquiéter. 
Point positif : ça continue ! Nous estimons notre progression 
entre 300 et 400 m. 
Point négatif : nous avions laissé le matos topo au siphon et 
n’avions rien pour mesurer la direction. Désolé mais on ne 
pouvait pas ... La prochaine fois on fera la topo en tout 
premier objectif.  
Autre point négatif : les étroitures sélectionnent les gabarits 
et les gros costauds ne passeront pas. Sauf gros, très gros 

chantier. On va aussi baisser le seuil du siphon, ce qui 
devrait, en principe, diminuer la hauteur d’eau dans les 
étroitures. Le danger est la crue, on va dès la prochaine fois 
installer un bivouac dans le fossile au niveau de “Délivrance”, 
avec bouffe et duvets. Si cette voie est une solution pour 
rejoindre les partages, alors la Pierre ne nous facilite pas les 
choses. Passer dans l’état actuel avec des kits ...impossible. 
On a déjà du mal en combine de plongée avec le casque à la 
main,sans callebonde et seulement une Tika..  
Impressions : on a le sentiment que l’eau s'écoule ouest voir 
sud ouest.... Le courant d’air file dans une galerie en plafond 
plutôt ouest. L’eau doit rejoindre celle de la branche nord, 
puis retour vers le futur par l’un des deux affluents situés rive 
gauche de retour vers le futur. Quand on a découvert le fond 
de la branche nord, on perdait systématiquement l’eau par la 
rive droite. Ces deux cours d’eau doivent se rejoindre qq part 
entre les deux. 
Qq images : beaux méandres avec cupules d’érosion 
fantastiques, passage en trou de serrure. Gros volumes avec 
gros blocs et l’eau qui cascade entre ... Arrivés de puits 
étroits et pissou par le plafond... tout est très propre. 
Présence d’un gros fossile qui chevauche l’actif et devrait le 
croiser (direction différente). On remet ça dès que possible. 
 
Bernard Thomassery – S.G. Forez – Loire. 
 
Le Préfet de la Région Rhône-Alpes, Préfet du Rhône, par délégation du 
Ministre des Sports, a décerné la médaille de bronze de la Jeunesse et des 
Sports au titre de la promotion du 14 juillet 2005 à Laurence Tanguille et Jean 
Philippe Grandcolas ! 

************************************************** 
FEDERATION FRANCAISE DE SPELEOLOGIE 
CALENDRIER DES PRINCIPALES MANIFESTATIONS REGIONALES, 
NATIONALES  & INTERNATIONALES PREVUES  EN FRANCE  « année  
2005 » 
- 5ème rassemblement spéléologique Franche-Comté. 
Ornans (Doubs) : 24 – 25 septembre 2005. 
infos@speleo-doubs.com 
ww.speleo-doubs.com 
- 4èmes Journées nationales de la spéléologie. 
De partout en France : 1 - 2 octobre 2005. 
Contact : Fédération française de spéléologie, 28 rue Delandine F - 69002 
Lyon Tél. : (33.(0)4.72.56.09.63 / Mél :  ffs.lyon@wanadoo.fr / site 
internet fédéral : http://www.ffspeleo.fr). 
- 15èmes Rencontres d’octobre (thème : Les reculées ou le 
raccordement des réseaux karstiques aux vallées). 
Bombois (Ain) : 8 – 9  octobre 2005. 
Contact : Spéléo-Club de Paris (Rencontres d’octobre), groupe 
spéléologique du  Club alpin français, 12 rue Boissonade  F-75014 Paris 
(Site internet : http://membres.lycos.fr/scp). 
- 9ème Rassemblement national «  jeunes spéléos ». 
Montrond-le-Château (Doubs) : 22 – 25 octobre 2005. 
Contact : thomas.sergentet@wanadoo.fr /  F.F.S., Commission Jeunes, c/o : 
Rémy Helck, Chadeyron F-07110 Montréal (Tél. : 06.75.08.91.71 / Mél. : 
rem.explo@wanadoo.fr). 
- Etats généraux de la spéléologie. 
Méjannes-le-Clap (Gard) : 11 – 13 novembre 2005. 
Contact : Fédération française de spéléologie, 28 rue Delandine F - 69002 
Lyon (Tél. : 33-(0)4.72.56.09.63). Mél :  ffs.lyon@wanadoo.fr / site internet 
fédéral : http://www.ffspeleo.fr.). 
Informations regroupées par Marcel Meyssonnier (mise à jour le 31 janvier  
2005. 
"Campagne régionale d'information et de sensibilisation sur l'eau" 
organisée par la FRAPNA région / départements et la COFEPRA 
(Comité des fédérations de pêche Rhône-Alpes + Agence de l'eau. 
Programe dans le Rhône : 
soirée conférence le vendredi 7 octobre (MJC St-Priest) 
visite de sites le samedi 8 octobre (Tarare, Violay, bassin de la 
Brévenne) - en car. 
Inscription préalable : participation demandée de 15 euro (pour buffet 
et déjeuner, transport pour visite technique) 
Contact : FRAPNA région 19 rue Jean Bougey 69625 Villeurbanne 
cedex  
COFEPRA Le Norly 42 chemin Carron-Porte C 69130 Ecully. 

 


